
Regards sur l’artisanat …
   

  
 

 
Quel est l’artisan d’hier, celui 
d’aujourd’hui, du futur ? … 
 
Il y a 30 ans, après une expérience 
de responsable en entreprise, j’ai 
choisi de devenir artisan ;  choix que 
j’ai fait seul et en couple. 
Pour nous, être artisan, c’est choisir 
la vie de s’assumer par soi-même, de 
vivre avec la famille une expérience 
d’autonomie ; d’allier vie familiale et 
vie professionnelle 
 
L’artisanat est un monde vivant en 
perpétuelle évolution, ce qui est vrai 
aujourd’hui, ne l’était pas hier et ne 
le sera plus demain. 
Le travail tout à la main des années 
70, s’est mécanisé pour arriver 
aujourd’hui à la commande 
numérique ; le crayon et le calepin 
sont remplacés par l’ordinateur 
portable. 
 
L’évolution technique, les modes de 
communications actuels conduisent à 
une modification des relations. 
Les clients des premières années 
sont des personnes qui souhaitent 

réaliser un projet, l’artisan en est la 
main ; la confiance et la complicité 
amène à la création spécifique en 
fonction de la personne. 
 
Peu à peu, nous sentons une pression 
administrative, le devis simple 
formalité, devient pièce juridique, le 
client s’appuie sur les textes, le 
développement de l’image, revues de 
décoration, Internet, l’amène à 
vouloir ce qu’il voit, il veut un travail, 
l’artisan est fabricant, le client 
consommateur. Il aime changer de 
décor, suivre la mode. 
 
Le goût pour les produits exotiques à 
bon marché s’est développé, les 
produits viennent de pays sans 
couverture sociale ou la main d’œuvre 
est moins chère,   
 
Au cours de toutes ces années, j’ai 
trouvé des contacts riches avec le 
client, dans les échanges humains, 
dans de belles réalisations. J’ai connu 
aussi des épreuves, souvent dues à 
une mauvaise compréhension. 
 
La vie d’artisan d’art est une vie face 
à soi même dans une recherche 
perpétuelle d’équilibre entre la 
technique, la tradition, la créativité 
pour une réalisation harmonieuse qui 
respecte les règles des matériaux. 
 
Travailler seul est à la fois porteur 
de grande liberté, mais aussi de 
contraintes, le temps de travail est 
celui que je me donne, mais le service 
au client m’amène aussi des 



obligations, dates d’échéance, 
besoins financiers. La limite entre 
travail et vie personnelle est fragile. 
 
J’ai appris à faire la part des choses 
entre moi, Etre Humain et moi 
Artisan, j’ai appris à voir que 
derrière la lourdeur des lettres 
administratives, il y a des humains 
qui appliquent des règlements qui 
peuvent être compréhensifs grâce au 
respect et au dialogue.  
 
Le monde artisanal est différent de 
la petite entreprise, travailler seul 
appelle à créer un réseau entre 
artisans, entraide avec d’autres 
corps de métier, chacun peut avoir à 
un moment besoin de l’autre. 
 
 
 

Socialement l’artisan a sa place dans 
le village, il apporte de la vie en 
vivant sur place ;  son atelier est 
souvent un lieu de rencontres pour le 
voisinage, les clients anciens et 
nouveaux, les curieux, les 
philosophes, les passionnés… 
 
Pour nous, l’artisanat est un long 
chemin de vie qui nourrit le corps, 
l’âme et l’esprit. 
 
L’Homme saura-t-il surmonter ses 
peurs pour se réaliser ? 
 
Notre société, permettra-elle à 
l’homme de vivre et travailler en 
liberté ? 

 
Alain Chanteloup. 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 


